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Brunch du 35
e
 anniversaire  

Le 21 octobre  

au restaurant le vieux fort  

 

 

35 $ par personne  

Soyez de la f°teé 

 

 

M. yves duclos, un membre  

fondateur, viendra nous  

Raconter les d®buts de la Soci®t® dõhistoire. 

 

La Soci®t® dôhistoire pr®pare d®j¨ sa 

vente annuelle de livres usag®s. Il sôagit pour nous dôune 

source de financement appréciable. 

Si vous possédez des livres usagés en bon état dont vous 

souhaitez vous d®faire, nôh®sitez pas ¨ venir nous les por-

ter au Vieux Marché. 

Téléphone : 450-659-1393 

Conférence de Michel Barbeau sur 

les grandes épidémies 
 

Le mardi 16 octobre à 19 h 30 

 

 Même si Pierre Boucher affirmait que le 

climat de la Nouvelle-France était meilleur 

quôen France et quôil y avait moins de mala-

die, ils nôen demeure pas moins que pendant 

toute la période du régime français des épidé-

mies ont frappées la colonie et ont été respon-

sables de plusieurs mortalités. 75% à 80% de 

la population amérindienne a été décimée par 

les épidémies. Souvent un passager sur trois 

des bateaux amenant des colons en Nouvelle-

France mourrait durant la traversée. Ce sont là 

quelques aspects des épidémies qui seront 

abordés durant la conférence. 
 
Nos conf®rences se donnent ¨ lô®tage du 

Vieux Marché au 249, rue Sainte-Marie 

dans le Vieux La Prairie. Entrée : 3 $ pour 

les non-membres. 

Informations au 450-659-1393 
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NOUVELLES DE LA SHLM  
De Farnsworth à Phaneuf  
 

 Dans le cadre de la conférence de sep-

tembre M. Jean-Marc Phaneuf est venu nous 

raconter les mésaventures de son ancêtre Ma-

thias Farnsworth qui fut fait prisonnier par les 

Iroquois à Groton au Massachusetts en août 

1704. 

 Après deux années passées dans la mis-

sion de Sault-aux-Récollets, le sulpicien Va-

chon de Belmont racheta la liberté de Mathias. 

Avec le temps Farnsworth est devenu Fanef 

ou Phaneuf. Lôanc°tre Mathias ®pousa Cathe-

rine Charpentier à Rivière-des-Prairies le 2 

octobre 1713. Le couple aura 9 enfants. 

 

Le langage réduit des acronymes  
 

 Les acronymes accélèrent les communi-

cations et les bénévoles de la SHLM les utili-

sent r®guli¯rement. Lôexemple qui suit d®-

montre clairement quôil nôest pas toujours fa-

cile de sôy retrouver. 

 Afin de réaliser sa mission la SHLM 

îuvre en collaboration avec de nombreux or-

ganismes dont le MCCQ, la MRC, le CLD, le 

CR£, le CMCC et le RAQ. Elle offre ¨ lôocca-

sion son aide ¨ lôAPMAQ et est membre de la 

FSHQ, de la FQSG et de lôAAQ. La recher-

che en généalogie profite de nombreuses sour-

ces dont les répertoires BMS, le PRDH et le 

RAB du PRDH.  

 Nos archives sont trait®es ¨ lôaide dôAr-

chi-log en conformité avec les RDDA alors 

que les microfilms des journaux anciens sont 

produits par SOCAMI. Votre C.A. produit des 

ODJ et des PV et doit tenir compte des DAS 

dans la rétribution de ses employés. 

 

Nouveaux membres  
 

 La SHLM est heureuse de souhaiter la 

bienvenue à un nouveau membre : Alexandre 

Colas 

 

Photo souvenir  
 

 Cette photo fut prise le 18 mai dernier à 

lôoccasion de la visite de Mme Christine Saint

-Pierre, ministre de la culture, des communi-

cations et de la condition féminine. 

René Jolicoeur président, Christine Saint-

Pierre ministre, Lucie Roussel mairesse et 

Jean LôHeureux premier vice-président 

erreur? (ce qui aurait réduit de beaucoup les 

profits potentiels). Et avec une valeur de $5 

(®lev®e pour lô®poque) combien de pi¯ces 

avait-on initialement pensé frapper? (Selon 

certaines sources la Monnaie royale aurait 

émis 20,000 ensembles). Ce sont là des ques-

tions qui sont encore sans réponses. 

*Il y aurait eu ®galement 5 pi¯ces de frap-

pées en or et 1 en platine. » 

En lisant une première fois le texte qui pré-

c¯de nous avons cru ¨ tort que lôexpression 

« Comité des fêtes du 150e » désignait le co-

mité « La Prairie en fête » créé expressément 

pour commémorer le 150e anniversaire du 

chemin de fer à La Prairie. Or M. André Tail-

lon, le président de « La Prairie en fête » en 

1986 nous a r®pondu en ces termes au sujet de 

la commande des pièces de monnaie : 

« [é] Je suspecte encore Via Rail qui ®tait 

vraiment dans le coup. Cependant les gens 

impliqués dans ce dossier, malgré leur ouver-

ture, ont toujours voulu garder lôinitiative.  

Deux autres partenaires auraient pu agir 

dans ce domaine : le Musée ferroviaire de St-

Constant et la ville de St-Jean. Les gens du 

mus®e, plus transparents, nôont jamais fait 

allusion aux pièces. Du côté de St-Jean, je 

serais fort surpris. Quand nous avons fait des 

rencontres de planification pour les festivités, 

la ville était représentée par un « junior » et 

leur planification portait beaucoup plus sur 

lôanimation populaire, ce qui ®tait bien cepen-

dant. 

Je me souviens aussi quô¨ la conf®rence de 

presse conjointe, de toutes les parties impli-

qués lors du lancement du programme des 

Fêtes, (La Prairie, St-Jean, le Musée de St-

Constant, etc.) le personnage vedette était 

Laurence Hannigan, le président du C.A. de 

Via Rail, ce qui indique un haut degré d'impli-

cation de cet organisme. [é] » 

Or nous avons retrac® un carton dôinvita-

tion au lancement dôune pi¯ce de monnaie qui 

indique clairement que côest la Corporation du 

150e anniversaire du Premier Chemin de fer 

de la ville de Saint-Jean-sur-Richelieu qui a eu 

lôid®e de faire frapper des pi¯ces comm®mora-

tives pour c®l®brer dôune fa­on particuli¯re 

lôav¯nement du train au Canada. 

Or nous soupçonnons que les gens  

de La Prairie ignoraient tout de cette démar-

che et qu'ils ont tout simplement décidé de 

« bouder » l'invitation d'assister au lancement 

des pièces de monnaie à Saint-Jean. 

Plusieurs questions demeurent malgré tout 

sans réponse. Nous poursuivons notre enquête 

avec lôintention de vous en dire davantage 

dans une prochaine ®ditioné 

 

 

Mille mercis à M. André Montpetit pour sa 

précieuse collaboration. 



Octobre  2007             3             Au jour le jour Au jour le jour            6                 Octobre  2007 

NOUVELLES DE LA SHLM  
Plaques commémoratives  
 

Une premi¯re plaque a ®t® install®e ¨ lôen-

trée du Vieux Marché. Les autres suivront 

en octobre. Une cérémonie officielle de dé-

voilement aura lieu dans lôapr¯s-midi du 21 

octobre. 

Enfouissement des fils  
 

Le projet dôenfouissement des fils dans le sec-

teur Vieux La Prairie a été reporté au prin-

temps 2008. 

Dans le cadre de notre exposition sur « Les 

chemins de fer dans la MRC de Roussillon », 

au d®but de lô®t® 2007 lôun de nos membres 

M. André Montpetit, numismate et philatélis-

te, faisait don à la SHLM de trois pièces de 

monnaie commémorant en 1986 le 150e anni-

versaire du premier chemin de fer au Canada 

entre La Prairie et Saint-Jean-sur-Richelieu. Il 

est important que nous puissions documenter 

ces artefacts avant de les inclure dans notre 

collection. 

Or lôorigine et lô®mission de ces ç dollars 

de commerce » suscitaient de nombreuses 

questions. Avec la permission des auteurs, 

nous reproduisons ici intégralement le texte du 

catalogue : Les jetons municipaux du Québec 

par MM. Jocelyn Roy et Yvon Marquis ï Les 

Éditions Numispro ï C.P. Le Bic Qc  -  G0L 

1B0. 

« Côest pour comm®morer le 150e anniver-
saire du voyage inaugural du premier train de 

passagers au Canada (le 21 juillet 1836) entre 

La Prairie et St-Jean-sur-Richelieu (une dis-

tance de 16 milles), que cette pièce fut com-

mandée par le Comité des Fêtes du 150e au-
près de la Monnaie royale canadienne, en 

1986. Lôavers montre une reproduction de la 

première locomotive canadienne (La Dorches-

ter) avec le nom Canada en haut de la pièce. 

La valeur, 5 dollars est sous la locomotive. Le 

nom des deux villes est au bas ainsi que lôins-

cription « $5 valide until Sept 1st. 1986 - $5 

valide jusquôau 1er. Sept. 1986 è On notera 
lôerreur dans le mot anglais valide qui est 

écrit avec un e à la fin (au lieu de valid). Le 

revers présente le portrait de Robert Stephen-

son qui construisit La Dorchester (sa 127e lo-
comotive) dans son usine de Newcastle-on-

Tyne en Angleterre. 

Cette émission est fortement questionnée 

pour ne pas dire contestée par plusieurs col-

lectionneurs, car les pièces ne furent jamais 

émises pour circulation. En effet, en raison de 

lôerreur dans le texte anglais les pi¯ces furent 

retenues. 

Les plans initiaux prévoyaient offrir les 

pièces par ensembles de trois (bronze, cuivre 

naturel, cuivre antique) présentées dans un 

écrin au coût de $20. On avait également pré-

vu offrir une pièce en argent au coût de $34. 

Les pièces devaient être offertes en vente uni-

quement à la Banque Royale des deux villes. 

 

Seulement quelques ensembles auraient été 

vendus car la distribution fut arrêtée lors-

quôon d®couvrit lôerreur. Mais y aurait-il une 

autre raison à ce retrait? Des recherches ont 

démontré que Via Rail fut contacté par le pro-

moteur du projet mais refusa dôy participer. 

Le promoteur a-t-il été contraint de retirer les 

pièces par Via? 

Sinon, pourquoi ne pas avoir demandé à la 

Monnaie royale de corriger lôerreur et de 

frapper de nouvelles pièces? Se pourrait-il 

que lôerreur venait du dessin soumis, dôo½ 

lôobligation pour les ®metteurs de payer pour 

la fabrication dôune nouvelle matrice sans 

Mystérieuse monnaie  
Par Gaétan Bourdages 
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